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L’Athéisme juif… et ce que Dieu en pense

par David Mishkin

Deux Juifs d’un certain âge 
regardaient avec attention 
la Joconde. Ils étaient là, 

au Louvre, en train d’admirer 
l’original. Ils se mirent d’accord 
pour dire que c’était une peinture 
de facture inégalée. Chaque 
détail était parfait. Néanmoins, 
Haïm fi t la remarque suivante à 
son ami Bernard : «C’est drôle, 

tu sais, quelques pots de peinture sont tombés sur 
une toile et ont créé cette oeuvre de façon tout à fait 
accidentelle.» Bernard, athée déclaré, lui renvoya un 
sourire d’appréciation pour la beauté de l’œuvre:
«Non, elle est trop parfaite, Haïm. Trop détaillée. 
Ce n’était pas un accident.» Haïm continua avec un 
sourire entendu : «C’est comme l’univers, tu sais. Si 
cette œuvre de petite dimension est trop complexe 
pour avoir été créée par accident, comment peux-tu 
dire que l’univers, qui est des milliards de fois plus 
complexe que cette peinture aurait pu apparaître 
par hasard ?» Bernard réfl échit pendant quelques 
instants et répondit: «Hum ! Je pense que tu as raison. 
Il se peut que quelques pots de peinture soient tombés 
sur une toile et qu’ils aient produit la Joconde de façon 
fortuite !»
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Cette histoire montre 
l’absurdité de celui qui nie la 
possibilité de l’existence de 
Dieu. L’athéisme représente-
t-il une prise de position 

valable ? Le grand Rabbin, médecin et philosophe juif 
du XIIe siècle, Maimonide, objecterait avec force :

«Le principe fondamental et le pilier de toute 
connaissance est de reconnaître qu’il y a un Être 
premier qui a créé toutes choses, et que tout, 
dans les cieux et sur la terre, découle de Son 
existence.
Rien ne peut exister sans cet Être et tout procède 
de Lui ; car Il peut exister indépendamment des 
créatures de l’univers mais elles ne peuvent 
subsister sans Lui.
Cet Être est le Dieu de l’univers, le Seigneur de 
toute la terre.»1

Cependant, de nos jours, les Juifs athées récuseraient 
ces affi rmations. L’athéisme recouvre tout le spectre du 
monde juif, depuis les opinions des Juifs pratiquants 
jusqu’à celles de ceux qui se disent profanes.

L’ATHÉISME RELIGIEUX

Le 14e jour du mois de Nisan, les familles juives  
se réunissent pour célébrer la Pâque. Cet 
événement est l’un des plus appréciés de 

l’année juive. 
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Pour certains, 
il ne s’agit que 
d’une simple 
cérémonie, 
quelque chose 
que nous 
devons faire 
parce que 
nous sommes 
Juifs.

Malheureusement, certains célèbrent la Pâque sans 
se soucier du fait que cette fête commémore un 
événement historique réel - l’époque où le Dieu vivant 
délivra les Hébreux de l’esclavage. Pour beaucoup 
d’entre eux, Dieu est étranger à cet événement. 

De la même façon, à Yom Kippour, alors que de 
nombreux Juifs s’abstiennent d’aller travailler pour 
se rendre à la synagogue afi n d’entonner le «Al h’et»
(des prières de repentir), certains ne croient même 
pas à l’existence d’un Dieu qui entend leur appel à la 
miséricorde.

En témoigne l’histoire vraie d’un Juif traditionnel athée 
qui fut confronté par son fi ls à la question suivante: 
«Papa, puisque tu ne crois pas en Dieu, pourquoi 
assistes-tu régulièrement à la schule2  ?» Le père réfl échit 
quelques instants et lui expliqua ensuite : «Écoute mon 
fi ls. Si je veux être un vrai Juif, je dois faire partie d’une 
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schule traditionnelle. Le fait d’être athée n’a rien à voir 
là-dedans.»

Le Juif athée peut même trouver nécessaire de 
défendre la foi en Dieu qu’il n’a pas, en déclarant que 
«nous, les Juifs, nous croyons en UN seul Dieu.» Pour 
le Juif athée, la doctrine chrétienne de la Trinité ne 
devrait pas être un problème s’il nie l’existence de 
Dieu. Pourquoi débattre de ce qu’on ne croit pas ?

La pratique religieuse du Juif athée a été abordée par 
des écrivains juifs appréciés tels que Dennis Prager 
et Joseph Telushkin. Alors que tous deux croient 
clairement en l’existence de Dieu, ils admettent que :

«D’après le judaïsme, on peut être un bon Juif tout 
en doutant de l’existence de Dieu, aussi longtemps 
que l’on agit en accord avec la loi juive. Mais 
l’inverse n’est pas vrai, car un Juif qui croit en Dieu 
sans respecter la loi juive ne peut être considéré 
comme étant un bon Juif.»3

S’il n’est pas nécessaire de croire en Dieu pour 
être un bon Juif, on peut, à juste titre, se poser la 
question suivante : «Pourquoi, alors, la loi juive 

est-elle importante ?» Après tout, celle-ci provient de 
l’enseignement historique des rabbins, enseignement 
enraciné dans les Écritures hébraïques. Ces Écritures 
mettent en évidence l’existence du Dieu vivant. En 
conséquence, comment un Juif athée peut-il accorder 
à la loi juive une quelconque autorité ?
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Cette contradiction a eu pour résultat l’abandon de la 
foi par certains Juifs, alors que d’autres essayaient de 
la réinterpréter ou de la refaçonner.

Aux États-Unis, l’Association des Juifs Humanistes 
fut créée en 1969. Cette organisation, qui comprend 
plus de 30.000 adhérents, a adopté «une philosophie 
centrée sur l’homme, qui associe l’identité et la culture 
juives à un système de pensée rationnelle4». Cette 
association nie l’existence de Dieu et promeut la 
raison humaine comme n’étant pas simplement une 
alternative légitime mais la seule conclusion viable. 
Les Juifs humanistes conservent un mode de vie juif, 
bien qu’ayant réinterprété l’histoire ainsi que les fêtes 
traditionnelles. Leur porte-parole offi ciel, le rabbin 
Sherwin Wine, donne une explication précise sur la 
préservation de l’identité juive :

«L’identité juive a une valeur humanitaire parce 
que l’expérience juive témoigne de la nécessité 
de la raison et de la dignité. Être Juif, c’est 
ressentir l’indifférence de l’univers et l’effroi de 
l’autosuffi sance… Être Juif - en restant attaché de 
façon authentique et réaliste à l’histoire juive - est 
une façon de renforcer la raison et la dignité.»5

Il paraît évident que pour Wine et ses disciples, le 
judaïsme est un moyen de promouvoir l’humanisme. 
Sans doute cette idée devrait-elle être respectée pour 
son honnêteté. D’un autre côté, quel espoir, quelle 
joie, quelle raison ou quel but sont présentés au sein 
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d’un système qui reconnaît «l’indifférence et l’effroi de 
l’auto-suffi sance» dans ce monde, avec pour solution 
une simple affi nité avec l’histoire juive ?

L’ATHÉISME  DOGMATIQUE

Il y a un dicton mishnaïque qui dit : «Ne pas avoir 
vu... ne constitue pas une preuve.»6 Par exemple, 
ce n’est pas parce que nous ne pouvons voir 

l’électricité, ou que nous ne savons peut-être pas 
exactement comment elle fonctionne, que celle-
ci n’existe pas. À chaque fois que nous tournons 
l’interrupteur, nous manifestons notre foi en cette 
force invisible appelée électricité. Cependant, quand 
il s’agit de croire en Dieu, il n’est pas rare d’entendre 
ces mots: «Aucune preuve ne m’ayant été fournie, il 
n’y a donc aucune raison pour moi de réfl échir au fait 
qu’Il existe ou pas.»

Le cynisme (l’attitude négative qui assume le pire et 
cherche des raisons pour ne pas croire) mène tout 
droit au dogmatisme athée. Le scepticisme (l’attitude 
qui doute simplement de la véracité d’un sujet donné) 
laisse la porte ouverte à la possibilité de l’existence 
de Dieu. Une preuve invisible n’est pas une invitation 
au cynisme.

Cependant, l’athéisme, ou tout au moins l’agnosticisme, 
est considéré comme la religion de l’homme réfl échi. 
Cela est considéré comme étant intelligent et rationnel. 
Nietzsche ayant déclaré à la fi n du XIXe siècle que 
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Dieu était mort, l’athéisme, et non pas la religion, est 
devenu «l’opium des peuples». L’écrivain Herman Wouk 
a constaté, il y a quelque quarante ans, une tendance 
qui perdure de nos jours :

«Nous vivons à une époque où l’incroyance est 
à la mode, et ceci est vrai depuis une centaine 
d’années. D’où la publication régulière de livres 
rationnels par des clubs de livres populaires et des 
éditeurs de livres de poches. Mais la popularité de 
cet unique point de vue devrait suffi re à installer 
le doute chez tout homme sérieux. Les moutons 
ne sont toujours que des moutons, qu’ils soient 
tous en train de sauter par-dessus une barrière ou 
simplement en train de se blottir les uns contre les 

autres... Il est de plus en plus évident 
–en parlant de béquilles- que Freud 

peut être une béquille, que Marx peut 
être une béquille, et que l’athéisme 

peut ressembler à deux cannes et à peut ressembler à deux cannes et à 
une paire de bretelles.»une paire de bretelles.»7

Certains athées sont tout 
aussi dogmatiques dans leurs 

affi rmations sur l’incrédulité, que les 
gens religieux dont ils se moquent. Se gens religieux dont ils se moquent. Se 

pourrait-il qu’ils restent préoccupés des pourrait-il qu’ils restent préoccupés des 
croyances des autres afi n de ne pas avoir croyances des autres afi n de ne pas avoir 
à régler les problèmes concernant leur à régler les problèmes concernant leur 
situation inconfortable ? Pensez-y. Si, en situation inconfortable ? Pensez-y. Si, en 
effet, l’univers est un gigantesque accident effet, l’univers est un gigantesque accident 
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dû à des molécules qui se sont télescopées par hasard, 
alors, tout est sans raison d’être et sans espoir. Quel 
est l’avantage de la raison humaine si nous ne sommes 
qu’un accident cosmique ? 

Ainsi, les Juifs athées devraient éviter de se moquer 
du Dieu d’Abraham, d’Isaac et de Jacob, car la survie 
du peuple juif est la preuve de son existence.

Il n’est pas étonnant que le rabbin Wine écarte 
les éléments surnaturels de la survie des 
Juifs (par exemple, les miracles de l’Exode et 
l’approvisionnement de la Manne dans le désert). Il 
considère la cruauté de l’homme vis-à-vis de l’homme, 
notamment dans l’histoire de la souffrance juive, 
comme une preuve de l’absence de Dieu.8

Mais si les problè-
mes comme la 
souffrance juive 

sont causés par 
les autres, pourquoi 

parler avec autant d’en-
thousiasme d’humanisme ? En effet, 
comment peut-on mettre sa foi en 
l’humanité ?

Tandis que l’humaniste a son propre 
point de vue concernant la survie 
des Juifs, d’autres ont une opinion 
totalement différente. 
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Mark Twain écrivit sur le peuple juif :

«On peut lui pardonner sa vanité. Les Égyptiens, les 
Babyloniens et les Perses survinrent, remplirent la 
terre de bruit et de splendeur, puis s’évaporèrent 
pour se transformer en royaume de rêve avant de 
disparaître complètement ; les Empires grec et 
romain suivirent et fi rent beaucoup de bruit, et 
eux aussi ont disparu ; d’autres peuples ont surgi 
et leur fl amme a brillé pour un temps, mais elle 
s’est ensuite éteinte, et ils ont disparu. Le Juif les 
a tous vus, les a tous battus, et demeure ce qu’il a 
toujours été, n’exhibant aucune décadence, aucune 
infi rmité due à l’âge, aucun affaiblissement de ses 
membres, aucun ralentissement de ses énergies, 
aucune diminution de son esprit vif et combatif. 
Toutes choses sont mortelles sauf le Juif, toutes les 
autres puissances passent, mais lui demeure. Quel 
est le secret de son immortalité ?»9

Twain a écrit ces mots cinquante ans avant la 
résurrection d’une ancienne nation (Israël) et avant 
le rétablissement d’une langue ancienne (l’hébreu). En 
effet, le simple fait que les Juifs existent encore crée 
un dilemme pour l’athée. 

En ce qui concerne la probabilité de notre survie, 
l’argument de la coïncidence (ou tout autre argument) 
devient un exercice de foi plus important que le fait de 
croire en un Dieu tout-puissant.
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L’ATHÉISME DÉGUISÉ

Tandis que certains intègrent leur incroyance 
dans un cadre religieux, et que d’autres sont 
occupés à se moquer des croyants, il y a 

une forme plus subtile d’athéisme qui est assez 
répandue. On demande à certaines personnes si elles 
croient en Dieu et, après réfl exion, elles répondent: 
«Oui... Je suppose», mais ça ne va pas plus loin. 
D’autres personnes disent : «Je crois en Dieu à ma 
façon». Mais ceci n’a rien à voir avec le fait de croire 
en Dieu ; car c’est plutôt croire en sa capacité à créer 
sa propre version de Dieu.

Les Écritures hébraïques - 
le message que Dieu nous 
adresse - commencent 
par un cours de théo-
logie d’une importance 
capitale : «Au commence-
ment, Dieu créa les cieux 
et la terre ». 
Si nous comprenons cela, 
tout le reste suivra. Ces 
paroles de la Genèse nous 

apprennent que Dieu nous a créés et non l’inverse. 
Ses voies ne sont pas simplement des opinions ou 
des contre-propositions offertes à celui qui a des 
goûts éclectiques en matière de spiritualité. Au fur 
et à mesure du déroulement de l’histoire biblique, 
nous lisons que c’est Dieu qui a continué à prendre 
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les initiatives avec l’humanité. Il a commandé à notre 
peuple de suivre et de glorifi er le Créateur et non pas 
une partie de la création. Ce thème est répété à travers 
les Écritures, notamment dans les paroles du Shema, 
en Deutéronome 6:4-5 :

Écoute, Israël ! L’Éternel, notre Dieu, l’Éternel est 
un. Tu aimeras l’Éternel, ton Dieu, de tout ton 
cœur, de toute ton âme, et de toute ta force. 

Ici, le point fondamental souligne que nous devons 
rendre gloire à Dieu seul (c’est-à-dire, l’aimer de 
tout notre cœur, de toute notre âme et de toute 

notre force). Le Shema a toujours tenu une place 
privilégiée dans la vie du Juif et de la liturgie juive. Il 
est connu même du Juif le plus profane. Ces paroles 
sont aussi devenues un serment d’allégeance – une 
déclaration de foi et de fi erté dans notre peuple. S’il 
existe « une profession de foi » au sein du judaïsme, 
c’est bien celle-là. Le problème, néanmoins, réside 
dans le fait que l’on place trop d’importance sur 
le Shema en tant que preuve de l’appartenance 
juive, entraînant une certaine négligence quant à 
son contenu. Par exemple, un rabbin contemporain 
écrit dans un livre sur le b.a-ba des fondements du 
judaïsme : 

«Un Juif pourrait nier Dieu et rester Juif, mais nier 
l’unicité de Dieu entraînerait son exclusion de la 
communauté juive. Le point fondamental du culte 
juif est la récitation du verset 4 du chapitre 6 de 
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Deutéronome qui affi rme le caractère unique de 
Dieu.»10

Ironiquement, d’après ce constat, il est plus important 
de proclamer l’unicité de Dieu plutôt que de croire 
en Lui. En d’autres termes, demeurer au sein de 
la communauté juive est plus important que de 
reconnaître Celui qui a créé cette communauté. Ce 
serait comme un homme qui se vanterait de n’avoir 
qu’une seule femme, et qui n’aurait cependant aucun 
rapport avec elle et qui ne passerait aucun moment 
avec elle. Quel serait l’intérêt d’une pareille union ? 
De la même façon, accepter de croire que Dieu est 
unique sans reconnaître le besoin d’entretenir une 
relation personnelle avec lui, sans désirer l’aimer 
de «tout son cœur», n’est rien de plus qu’une forme 
déguisée d’athéisme.

L’ALTERNATIVE À L’ATHÉISME  

Le Juif athée à besoin d’examiner la possibilité 
de l’existence d’un Dieu personnel qui se révèle 
de maintes façons, en particulier dans la beauté 

et la perfection de l’univers qu’Il a créé.

Les cieux racontent la gloire de Dieu, 
et l’étendue manifeste l’œuvre de ses mains. 
Psaume19 :1

Un scientifi que et astronome connu, le Dr. Hugh Ross, 
exprime cela de façon différente : 
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«Dieu a tant aimé la race humaine au point de 
créer cent milliards d’étoiles, de les dessiner et de 
les former pendant des milliards d’années afi n qu’à 
ce moment précis de l’histoire nous puissions avoir 
un endroit où habiter -  la planète Terre...
Pour moi, cela a représenté un revirement total 
de la position que j’avais à l’âge de dix-sept ans, 
quand je croyais que l’univers était tellement 
vaste que Dieu ne pouvait pas s’intéresser à nous. 
Je me rends compte, maintenant, que ce vaste 
univers a été expressément créé par Dieu dans le 
but de nous fournir une demeure. Alors comment 
pouvons-nous nier l’amour et la sollicitude divine 
envers nous ?»11

La nature personnelle de Dieu est également révélée 
dans la façon dont il est intervenu dans l’histoire 
juive. Dieu promet dans les Écritures de nous garder, 
de nous préserver pour toujours.

Ne crains rien, car je suis avec toi ; 
Ne promène pas des regards inquiets
car je suis ton Dieu ; 
Je te fortifi e, je viens à ton secours,
je te soutiens de ma droite triomphante. 
Esaïe 41:10

La triste vérité est que si notre survie dépendait 
des nations et des puissances de ce monde, 
nous aurions été vaincus. Les Haman, et les 

Hitler, et les partisans du Hamas auraient gagné 
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et auraient réussi à nous anéantir. Mais un Dieu 
bienveillant n’a pas permis que cela arrive. La 
question de Mark Twain, «Quel est le secret de 
l’immortalité des Juifs ?», est une question rhétorique 
pour ceux qui croient au Dieu d’Israël.

Néanmoins, l’amour et l’attention personnels de Dieu 
sont surtout visibles en la personne de Jésus. Les Juifs 
qui croient en Jésus croient que Dieu a choisi délibé-
rément de venir vivre en tant qu’être humain afi n de 
mourir pour nous en sacrifi ce expiatoire. 

Pourquoi ?
Afi n que nous
puissions vivre 
pour toujours 
avec Dieu. Si cela 
est vrai, alors 
les intentions 
de Dieu à notre 
égard ne sont 
pas celles 
d’un créateur 
indifférent. 
Son intérêt ne 
se limite pas 
non plus à une 
intervention 
divine occa-
sionnelle dans 
l’histoire.
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Mais Dieu prouve son amour envers nous, en ce que, 
lorsque nous étions encore des pécheurs, le Messie est 
mort pour nous. 
Romains 5:8 

En contraste avec le désarroi et l’état désespéré qui 
sont la conclusion logique de la pensée athée, croire 
que Dieu nous a envoyé un rédempteur en la personne 
de Jésus produit un courage et une joie ineffables. 
Quiconque connaît l’amour de Dieu en Jésus peut 
dire à l’unisson avec l’un des premiers Juifs pour 
Jésus : «Si Dieu est pour nous, qui sera contre nous ?»
(l’apôtre Paul).

Un athée pourrait riposter que le besoin de se 
sentir aimé d’un tel Dieu conduit les croyants 
à s’imaginer que Dieu existe. Il est vrai que 

désirer l’existence de Dieu n’est pas suffi sant pour le 
faire exister. Ou bien Dieu existe, ou il n’existe pas. 
Jésus est ou n’est pas le Messie juif indépendamment 
de nos desiderata.

Cependant, est-il possible pour un athée engagé d’être 
objectif en ce qui concerne ces faits ? L’assurance que 
Dieu n’existe pas n’est-il pas déjà une question de foi ? 
Sans doute l’athée convaincu, au vu des circonstances 
de la vie, a jugé Dieu et l’a trouvé indigne d’exister. 
Au lieu de nier l’existence de Dieu, un athée prudent 
devrait accepter de considérer le fait que Dieu a 
envisagé de redresser les torts. Un athée réfl échi est 
celui qui sait que, s’il y a un Dieu, celui-ci dépasse notre 
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entendement. Pour cette raison, il serait raisonnable 
d’envisager la possibilité que Jésus soit celui qu’il dit 
être. Parce que s’il y a un Dieu, et si ce Dieu est un 
Dieu bienveillant et compatissant qui cherche une 
manière de réconcilier avec lui une création obstinée 
et rebelle, il est parfaitement raisonnable d’admettre 
qu’il vienne habiter parmi nous, afi n de préparer un 
chemin pour que nous puissions être avec lui. Le Juif 
athée devrait admettre qu’il y a beaucoup de choses 
que nous ne comprenons pas, que nos intelligences 
limitées ne peuvent pas saisir. 

À l’occasion de Yom Kippour, deux Juifs priaient côte 
à côte dans la schule locale. L’un était religieux, l’autre 
athée. Le Juif religieux se tourna vers l’athée et lui 
demanda : «Pourquoi es-tu là ?» L’athée répondit: «Je 
ne sais pas, peut-être je me trompe...» 

Cela ne vaut-il pas le coup d’examiner la possibilité 
que Dieu existe et qu’il désire que vous le connaissiez 
personnellement… Qu’avez-vous à perdre ?

David Mishkin
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DES PREUVES DE L’EXISTENCE DE DIEU

L’ordre et la complexité de l’univers
«Si quelqu’un trouvait une montre dans un champ et 
demandait d’où elle provenait, la réponse évidente 
serait que quelqu’un l’a faite. De même, la complexité 
et l’exécution incomparables de l’univers exigent un 
architecte intelligent !»
Dr Hugh Ross

La personnalité humaine
«Personne n’a jamais démontré comment un début 
impersonnel, plus du temps, plus de la chance, ont 
crée la personnalité.»
Francis A. Schaeffer

L’exactitude de la Bible
«Les historiens, les archéologues et les scientifi ques 
continuent de trouver des preuves qui corroborent 
l’exactitude de la Bible.»
Stephen Pacht

L’accomplissement des prophéties bibliques
«Des prophéties et des prédictions spécifi ques, datant 
de centaines, voire de milliers d’années, ont trouvé 
leur accomplissement exactement comme prévu.»
Josué Turnil

Le sens moral du bien et du mal
«Si Dieu est mort, tout est permis.»
Dostoïevski
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La survie d’Israël et du peuple juif
«Toutes choses sont mortelles excepté le Juif ; toutes 
les autres forces disparaissent, mais lui demeure. Quel 
est le secret de son immortalité ?»
Mark Twain 

«J’ai trouvé la preuve que Dieu existe dans l’existence 
d’Israël.»
Edmond Fleg

L’élan religieux universel
«Il y a un vide en forme de Dieu dans le cœur de 
chaque homme qui ne peut être comblé par aucune 
créature, mais seulement par le Dieu qui s’est fait 
connaître en Jésus-Christ.»
Blaise Pascal

La résurrection de Jésus
«J’accepte la résurrection du dimanche de Pâque, 
non pas comme une invention de la communauté des 
disciples mais, comme un événement historique.»
Rabbin Pinhas Lapide

L’échec des alternatives
«Bien que le monde soit diffi cile à comprendre
avec Dieu, il est encore plus diffi cile à comprendre 
sans Lui.»
Claude Montefi ore
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Pour recevoir des informations 
supplémentaires :

Renvoyer le bulletin ci-dessous ou appeler :

11, rue Crozatier - 75012 PARIS
Tél : 01 43 44 15 86 - Fax : 01 43 44 28 27
e-mail : infos@juifspourjesus.org
Site web : www.juifspourjesus.org

BULLETIN DE CONTACT
à retourner à Juifs pour Jésus - 11 rue Crozatier - 75012 Paris

¨ Veuillez svp me contacter
¨ Envoyez-moi de la documentation supplémentaire
¨ Je désire recevoir les ouvrages/articles suivants :
           (voir au dos de ce livret)

.............................................................................................................

.............................................................................................................

.............................................................................................................

Prénom...............................................................................................
Nom ....................................................................................................
Adresse ..............................................................................................
.............................................................................................................
.............................................................................................................
Code Postal........................................................................................
Ville.....................................................................................................
Tél .......................................................................................................
E-mail __________________________________________________
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Autres ouvrages dans la même série :

l LA SHOAH vue par un Juif messianique
l LA DIMENSION JUIVE du Nouveau Testament

l LE JUDAÏSME et la Trinité
l ETRE JUIF ET CHRÉTIEN : est-ce compatible ?

lDES JUIFS POUR JÉSUS : quatre témoignages de Juifs
qui croient en Jésus

l SOUCCOTH - la Fête des Cabanes - une promesse d’eau vive
l 4 FAITS RENVERSANTS : Le Messie, son identité

lCOUPABLE ou non coupable

Tous ces ouvrages que vous pouvez commander
à l’aide du bulletin-réponse au verso sont gratuits.

l SURVIVANTS : 7 témoignages de rescapés de la Shoah
Cassette vidéo : 15 euros - DVD : 20 euros (frais d’envoi inclus)

Merci de joindre le règlement à votre commande.

11, rue Crozatier
75012 Paris

Tél 01 43 44 15 86
www.juifspourjesus.org
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